
Rapport  
d’activités 
2024



Impressum

Coordination et communication  
Marlyse Morard et Lynne Mabillon 

Rédaction pages programmes  
Responsables des programmes  
de Sentinelles 

Graphisme  Vanessa Kramer 

Mise en page  Katarina Simmer 

Photos  Fasky, Maylis Faucher, Nzuri Plus 
photographe, Obelus F&A Studio, Yvan Muriset  

Légende couverture  Femme suivie en 
République démocratique du Congo

Fondation Sentinelles 
Rue du Bugnon 42 
1020 Renens VD 
Tél. +41 (0)21 646 19 46 
info@sentinelles.org

Tous nos rapports d’activités sont  
disponibles en version électronique 
sur notre site Internet 
www.sentinelles.org /publications

© Sentinelles − 2025

Aide au lancement d’une activité génératrice de revenus



3

Sommaire

4	 ÉDITORIAL

5	 NOTRE IDENTITÉ

6	  ORGANISATION

7	 JOURNAL SENTINELLES

8	  BURKINA FASO

12	  COLOMBIE

15	 MADAGASCAR

18	  NIGER

20	 � RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO (R.D. CONGO)

22	  SÉNÉGAL

26	 SOINS EN SUISSE

28	  COMPTES

30	 RAPPORT DE L’ORGANE DE RÉVISION

31	 TABLEAU RÉCAPITULATIF DES CHARGES

32	 NOS PROGRAMMES DE 1980 À NOS JOURS

34	 SOUTENIR NOS ACTIONS

36	 REMERCIEMENTS



4

Éditorial

Chères amies, chers amis, 
Madame, Monsieur,

L’année 2024 a été marquante pour notre 
Fondation à bien des égards. Après 25 années 
passées dans les locaux mis à disposition par 
le Centre hospitalier universitaire vaudois 
(CHUV), nous avons investi de nouveaux 
espaces qui nous permettront de poursuivre 
notre mission avec efficacité et enthousiasme. 
En juin, nous avons également accueilli un 
nouveau président, Monsieur Christian Moulin, 
dont la vision et le leadership guideront nos 
futurs engagements. Il succède à Madame 
Christiane Badel, à qui nous rendons hommage 
pour son dévouement indéfectible au fil des 
décennies.

Cette année a aussi été ponctuée par un 
moment de grande tristesse. Nous déplorons la 
perte de Patrick Randrianarivelo, collaborateur 
de longue date à Madagascar, dont la passion 
et la diplomatie continueront d’inspirer notre 
travail. 

Dans un environnement géopolitique et 
économique instable, nous avons constaté 
l’impact significatif de la dégradation des 
conditions humanitaires et sécuritaires 
sur les familles accompagnées et avons 
intensifié nos efforts pour leur apporter 
un soutien adapté. Au Burkina Faso, l’aide 
d’urgence aux personnes déplacées internes 
s’est accompagnée d’un renforcement des 
activités génératrices de revenus. Au Niger, 
nous avons enregistré un nombre quasi 
inédit de nouveaux enfants atteints de noma, 

indicateur alarmant s’il en est, la malnutrition 
étant l’un des facteurs prédisposants de cette 
maladie foudroyante. En Colombie, nous 
avons augmenté notre soutien aux enfants 
et aux femmes de la région d’Amagá en leur 
offrant un environnement accueillant et des 
opportunités de développement personnel 
et professionnel. Nos multiples partenariats 
ont favorisé la consolidation du tissu social 
et placé notre organisation au cœur d’un 
dispositif primordial dans cette zone marquée 
par la violence.

Nous avons  pu poursuivre nos actions grâce 
au soutien de nos  donateurs et au formidable 
travail de nos collaboratrices, collaborateurs 
et bénévoles. Nous nous tournons aujourd’hui 
vers l’avenir, avec l’ambition de nouveaux 
projets au Tchad notamment. Merci de croire 
en notre mission, votre participation a été 
inestimable. 

               	 Marlyse Morard 

		                                 Directrice
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Notre identité 
Sentinelles est étrangère à toute idéologie, à but 
non lucratif et reconnue d’utilité publique. Elle est 
soumise à la surveillance du Département fédéral 
de l’intérieur à Berne, qui assure la vérification 
annuelle de ses comptes et de son rapport 
d’activités. 

Sentinelles a été créée en 1980 par Edmond Kaiser. 
Aujourd’hui, elle se concentre sur une approche 
intégrée qui englobe l’environnement de la 
personne soutenue et de sa communauté, dans le 
but de promouvoir leur autonomisation et de leur 
permettre de bâtir un avenir sans dépendance.  

Vision
Notre vision est celle d’un monde dans lequel les 
personnes vulnérables sont protégées et accèdent 
à leurs droits fondamentaux.

Mission
La Fondation a pour mission le secours immédiat 
et l’accompagnement différencié de personnes en 
détresse, femmes et enfants en priorité, de veiller 
sur elles, de renforcer leur pouvoir d’agir et de lutter 
contre les injustices et les inégalités dont elles sont 
victimes.

Sentinelles défend une approche holistique qui 
tient compte de la situation particulière de chacun 
sur les plans médical, psychosocial, éducatif et 
économique.

Valeurs
Nous poursuivons notre mission dans le respect des 
valeurs de solidarité, d’engagement, d’humanité, 
d’échange et de participation.

La certification Zewo dont nous bénéficions, 
témoigne de notre engagement envers une gestion 
financière transparente et de qualité.  

Edmond Kaiser, fondateur 
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Conseil de fondation

Le Conseil de fondation est l’organe suprême 
de Sentinelles. En 2024, un changement de 
présidence a eu lieu  : Christiane Badel a laissé 
sa place à Christian Moulin. Composé de onze 
membres bénévoles, le Conseil de fondation 
se renouvelle ou se complète par cooptation 
pour une période de deux ans. L’engagement  
de la Fondation requiert la signature collective  
de deux membres du Conseil, dont le président  
ou le vice-président.

Organisation 
Membres depuis fonction

Christian Moulin 2024 
(2021) 

Président 
(membre) 

Yvan Muriset 2014 
(1996) 

Vice-président 
(membre) 

Christiane Badel 1996 
(2014-2024) 

Membre 
(présidente) 

Manon Chatelain 2013 Membre

Annick Xanthopoulos 2013 Membre

Bruno Barthélemy 2018 Membre

Jacques Seiler 2022 Membre

Catherine Peissard 2023 Membre, trésorière

Carin Salerno 2024 Membre

François Fragnière 2024 Membre, secrétaire

Brigitte Pittet-Cuénod 2024 Membre

Organigramme

• �En Suisse : 11 collaboratrices et collaborateurs salariés (8,2 ETP) et une vingtaine de bénévoles dont les activités 
sont liées aux programmes. De plus, près de 160 bénévoles contribuent activement aux engagements de Sentinelles.

 • Sur le terrain : 106 collaboratrices et collaborateurs locaux ainsi qu’un délégué expatrié (103,45 ETP).

Chargé de projet technique

Journal Sentinelles

Recherche de fonds,  
communication, événementiel

Conseil de fondation

Bureau du Conseil

Direction

Programme 
Burkina Faso

Programme 
Colombie

Programme 
Madagascar

Programme 
Niger

Programme 
Sénégal

Programme 
Soins en Suisse

Programme  
R. D. Congo

Secrétariat de direction

Service comptable
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No 298 - Février 2025LE JOURNAL

Colombie 
« Terre de vie » :  
permettre à chaque 
enfant de rêver,  
d’apprendre et de grandir 
sereinement 

Sénégal 
Sidy, la volonté  
de réussir

 
Suisse 
45 ans de Sentinelles : 
continuons à agir 
ensemble

No 297 - Décembre 2024LE JOURNAL

Niger
De la physiothérapie 
pour les survivants  
du noma

Congo
Un long chemin vers  
la réinsertion 

Solidarité
Des histoires de vie  
à partager pour Noël

No 294 - Juin 2024LE JOURNAL

Colombie
Dora, une femme  
courageuse 

RDC
Namwezi, l’espoir  
d’une vie meilleure 

Syrie
Soutien aux  
nourrissons 

Journal  
Sentinelles

Le journal de Sentinelles est notre principal outil de 
communication pour informer nos donateurs, partenaires 
et le grand public de nos actions et de l’impact de leur 
soutien. Il met en lumière la manière dont les personnes 
en situation d’extrême vulnérabilité dans les pays où nous 
intervenons sont soutenues par Sentinelles et est publié 
bimestriellement (six fois par année). 

Chaque numéro présente des témoignages, des reportages 
sur nos projets et des photos recueillies par nos équipes des 
programmes. Une grande partie des dons reçus provient 
des lecteurs et des lectrices et tout est mis en œuvre afin 
de leur fournir la qualité et la transparence qu’ils méritent. 

Édité en français, allemand et anglais, le journal de 
Sentinelles bénéficie de tarifs préférentiels quant aux frais 
d’édition, de graphisme, d’impression, de reliure et de l’aide 
de bénévoles pour la traduction ainsi que la distribution. 

En 2024, le Journal a été publié 6 fois et les dépenses se sont 
élevées à CHF 58 924,15 contre CHF 66 073,90 en 2023. 

 
Restez informés de nos actions en vous abonnant 
à notre journal via notre site Internet ou contactez-
nous par téléphone. Votre soutien est précieux, 
apportez votre contribution en versant une 
cotisation annuelle du montant de votre choix : 
www.sentinelles.org/nous-soutenir

Si vous désirez distribuer le journal dans votre 
région, vous pouvez nous contacter à : 
info@sentinelles.org
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Burkina 
Faso  
Les actions

Noma et pathologies  
maxillo-faciales

Ce programme lutte contre le noma, une maladie 
infectieuse grave qui touche principalement les 
enfants vivant dans des conditions de grande 
précarité. Également déployé au Niger, il vise une 
prise en charge complète en combinant un accès à des 
soins spécialisés dont de la chirurgie reconstructive, 
et un accompagnement social individualisé pour les 
enfants et leurs familles. En parallèle, des activités 
de prévention et de sensibilisation sont menées 
auprès des communautés et le personnel de santé 
est formé à la détection précoce. Au Burkina Faso, 
ce programme s’étend à la prise en charge d’autres 
pathologies maxillo-faciales, telles que les fentes 
labio-maxillo-palatines.

Volet médical :  
consultations et interventions 
chirurgicales

À Ouagadougou, notre Centre d’accueil constitue 
un lieu central du programme, où sont hébergés les 
enfants nécessitant des traitements spécifiques, 
et leurs accompagnants. Un suivi médico-social 
rigoureux et durable est offert aux enfants et adultes 
souffrant de noma, de fentes labio-maxillo-palatines 
et d’autres affections touchant le visage. Durant leur 
séjour, les enfants bénéficient d’un accompagnement 
médical et psychologique, aussi bien en préopératoire 
qu’en postopératoire lors de missions chirurgicales 
ou – pour les cas les plus complexes – dans le cadre 
de transferts en Suisse.

En 
bref
Au Burkina Faso, Sentinelles déploie des actions dans 
le domaine de la santé à travers deux programmes 
principaux : l’un consacré à la prise en charge du 
noma et des pathologies maxillo-faciales, l’autre 
dédié à la lutte contre les fistules obstétricales – des 
lésions graves survenues lors d’un accouchement 
difficile - et les prolapsus. Par ailleurs, une aide 
d’urgence en faveur des personnes déplacées 
internes est mise en place depuis plusieurs années 
dans la périphérie de Ouagadougou.

1990 : ouverture du  
programme noma 

2004 : ouverture du 
programme FVV / FRV
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Formation professionnelle en soudure

En 2024
•	 152 personnes ont séjourné à notre centre pour 
une prise en charge médico-sociale (29 patients par 
mois en moyenne), dont :

	» 24 enfants, adolescents et adultes atteints 
de noma venus au centre pour des soins ou des 
contrôles (il n’y a pas eu de nouveau cas de noma 
en phase aiguë en 2024) ;

	» 69 nouveau-nés et enfants atteints de fentes 
labio-maxillo-palatines (FLMP) ;

	» 57 enfants et adultes souffrant d’ostéites 
(infections osseuses), de tumeurs, de brûlures ou 
d’autres affections touchant le visage ;

	» 1 jeune adulte souffrant de cardiopathie et 
1 jeune fille atteinte d’un grave problème de 
déviation de la colonne vertébrale.

Au total, 90 patients atteints de malformations ou 
de pathologies maxillo-faciales ont pu être opérés 
au cours de l’année au Burkina Faso, dont 62 fentes 
labio-palatines et 28 autres pathologies maxillo-
faciales. 

3 enfants et jeunes adultes ont bénéficié de chirurgie 
reconstructive et/ou de soins en transfert en Suisse 
(dont 1 améloblastome, 1 dysplasie fibreuse, 1 noma 
atteint d’une autre pathologie).

Volet social : suivi au centre 
d’accueil et à domicile
•	 64 enfants et adultes atteints de noma ont 
bénéficié d’un suivi médical ou social. Parmi 
eux, quatre personnes, arrivées au terme de leur 
accompagnement ou perdues de vue, ont fait l’objet 
d’une clôture de dossier. Sur l’ensemble : 

	» 20 enfants ont poursuivi leur scolarité à la 
rentrée scolaire d’octobre 2024, dont 15 ont 
bénéficié d’un appui financier au cours de l’année 
(frais de scolarisation ou matériel) ;

	» 15 enfants ont participé durant 2 semaines 
aux cours d’appui scolaire et aux ateliers d’art-
thérapie donnés au centre d’accueil. Ils ont 
également bénéficié de fournitures scolaires 
pour la rentrée ;

	» 10 jeunes adolescents ont été suivis dans leur 
formation professionnelle, dont 5 ont bénéficié 
d’un appui financier au cours de l’année (frais de 
formation ou matériel) ;

	» 3 familles ont bénéficié d’un soutien afin de 
lancer ou renforcer une activité génératrice 
de revenus (commerce de divers articles ou 
production de pagnes tissés) ;

	» 19 aides alimentaires d’urgence ont été 
distribuées aux familles affectées par la crise 
humanitaire.

Volet prévention et sensibilisation
Sentinelles a mené un important travail de 
sensibilisation dans les Centres de santé et de 
promotion sociale (CSPS) des districts sanitaires 
(DS) des régions du Centre-Est et du Plateau Central. 
Ces actions visaient à informer les agents de santé, 
les agents de santé à base communautaire et les 
tradipraticiens sur les symptômes, l’évolution, les 
conséquences et les possibilités de traitement du 
noma, ainsi que d’autres atteintes de la face.

•	 384 agents de santé et 415 agents de santé à 
base communautaire œuvrant dans 110 CSPS des 
DS de Tenkodogo et Zorgho ont été formés ;

•	 78 tradipraticiens œuvrant dans les régions du DS 
de Tenkodogo ont été formés. 

Un projet pilote de sensibilisation des infirmiers 
et relais communautaires à la thématique du noma 
a été réalisé au Nord-Ouest du Bénin, proche de 
la frontière du Burkina Faso. 31 infirmiers et 57 
relais communautaires provenant de 28 structures 
sanitaires de la région ont été formés en octobre 
2024. Cette formation a eu lieu en amont d’une 
campagne de chirurgie réparatrice organisée en 
novembre 2024 par l’Association d’Entraide des 
Mutilés du Visage (AEMV) à l’Hôpital de Saint Jean 
de Dieu de Tanguiéta pour les patients souffrant de 
noma et d’autres atteintes du visage. 

Un projet de sensibilisation à la thématique du 
noma et de prévention en santé bucco-dentaire a 
été initié dans les écoles primaires de la périphérie 
de Ouagadougou. Un film d’animation, retraçant 
le parcours d’une fillette atteinte du noma, a servi 
de support pédagogique pour aborder la maladie 
avec les élèves et transmettre des messages de 
prévention, notamment pour favoriser l’hygiène 
bucco-dentaire. Chaque projection a été suivie 
d’un temps d’échange et de questions, permettant 
aux enfants d’exprimer leurs réactions et de mieux 
comprendre la thématique abordée.



Sensibilisation aux fistules obstétricales auprès de la population

Les actions
Fistules obstétricales 
et prolapsus (FVV/FRV)
Le programme accompagne des jeunes filles et femmes souffrant de fistules 
obstétricales et tend à prévenir la survenue de cette maladie par des actions de 
sensibilisation. Ces actions s’étendent aux femmes souffrant de prolapsus, une 
descente d’organes survenant notamment après un accouchement difficile.
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Volet médical : consultations et 
interventions chirurgicales
Sentinelles soutient les femmes souffrant de fistules 
obstétricales ou de prolapsus. Nous facilitons leur 
accès à une opération chirurgicale et leur offrons un 
accompagnement médical ainsi que psychologique, 
pendant l’hospitalisation et après l’intervention 
jusqu’à leur guérison. Durant l’année 2024, deux 
missions chirurgicales ont eu lieu à l’Hôpital Saint 
Camille de Ouagadougou, sous la direction du  
Dr Moussa Guiro. Des interventions sont également 
réalisées hors des périodes de mission.

•	 81 femmes ont été suivies durant les différentes 
étapes de leur prise en charge, soit :

	» 25 femmes dépistées (10 fistules obstétricales,  
14 prolapsus et 1 myome) ;

	» 	23 femmes ont été opérées (10 souffraient 
de fistules obstétricales, 11 de prolapsus et  
2 d’autres pathologies) ;

	» 55 femmes opérées en suivi médical, dont  
3 femmes ayant subi une dérivation urinaire avec 
un contrôle médical annuel, 1 femme soignée 
avec succès par radiochimiothérapie pour un 
carcinome utérin ;

	» 38 femmes sont en attente d’une intervention 
à la fin 2024, la plupart se trouvant dans des 
régions injoignables.

Volet social :  activités génératrices 
de revenus et aides alimentaires
La Fondation Sentinelles s’engage activement 
dans la réinsertion socio-économique des femmes 
soutenues. Durant leur période de convalescence 
au sein de notre Centre d’accueil, et en complément 
de l’aide alimentaire ponctuelle qui peut leur être 
apportée, elles ont la possibilité d’acquérir des 
compétences pratiques à travers des formations 
telles que la cuisine, la fabrication de savon ou la 
gestion d’un petit commerce, en vue de la mise 
en place d’activités génératrices de revenus (AGR) 
qui faciliteront leur réinsertion sociale, familiale et 
économique. Elles bénéficient également de séances 
de sensibilisation à l’hygiène et à la nutrition. À la fin 
du suivi médical, si une femme est déclarée guérie, 
elle emporte un kit qui lui permettra de démarrer 
une activité génératrice de revenus.

•	 44 femmes ont bénéficié d’un suivi social :
	» 27 femmes ont pu bénéficier du démarrage 
d’une AGR et 7 femmes ont été suivies dans le 
développement de leur AGR ;

	» 23 femmes directement affectées par la crise 
sécuritaire ont bénéficié d’aides alimentaires au 
cours de l’année.



11

Volet prévention et 
sensibilisation

En raison de l’augmentation de l’insécurité régnant 
en particulier dans la région de l’Est du Burkina 
Faso, notre équipe ne peut plus réaliser de séances 
de sensibilisation dans les villages. C’est la raison 
pour laquelle, en 2024, nous avons dû limiter nos 
interventions de sensibilisation à Fada N’Gourma. 
28 sessions ont eu lieu, touchant plus de 3’600 
personnes au total.

Aide spéciale aux personnes 
déplacées internes  
ou touchées par l’insécurité

Le Burkina Faso fait face à une crise humanitaire 
majeure, avec près de 2 millions de personnes 
déplacées internes en raison de l’insécurité et 
des conflits armés. Une faible partie de ces gens 
bénéficie d’une réponse humanitaire complète. 
Sentinelles a mis en place une aide spéciale d’urgence 
afin de porter secours à certaines familles parmi 
les plus démunies, réfugiées à Ouagadougou. Cet 
accompagnement se concentre sur plusieurs axes 
d’interventions : la distribution d’aide alimentaire ou 
de matériel d’hygiène, le renforcement du pouvoir 
d’agir des femmes et des familles par des visites 
régulières, à travers des cours de gestion, par des 
causeries et autres actions de sensibilisation, la mise 
en place d’activités génératrices de revenus auprès des 
femmes, l’accès aux soins et au soutien psychologique 
en cas de besoin, ainsi que la scolarisation des enfants.

139 familles, soit environ 1’138 personnes, ont été 
soutenues au cours de l’année :

•	 82 familles (716 personnes) ont reçu une 
assistance ponctuelle en vivres, 57 familles (422 
personnes) une distribution trimestrielle de vivres ;

•	 77 femmes ont bénéficié de la mise en place d’une 
activité génératrice de revenus (AGR), dont 15 
femmes pour une activité collective de savonnerie, 
5 AGR ont également été renforcées ;

•	 3 enfants atteints de pathologies sévères ont 
eu accès aux soins : une enfant souffrant d’un 
lymphome de Hodgkin, un enfant atteint d’une 
malformation anale et de malnutrition sévère, un 
enfant atteint d’un problème ophtalmologique ;

•	 31 enfants ont été soutenus dans leur scolarité 
(paiement des frais de scolarité et/ou fournitures 
scolaires) ;

•	 En moyenne, 60 enfants et femmes ont participé 
aux ateliers hebdomadaires de danse, de théâtre 
et d’arts plastiques réalisées par notre partenaire, 
Waga Studio ;

•	 Un soutien psychologique auprès des familles 
déplacées a été proposé par notre psychologue 
référente, Pélagie Doly, lors de 4 groupes focus et 
32 consultations individuelles.

Équipe de travail

À Ouagadougou et Fada N’Gourma :  
14 collaborateurs locaux 
•	 1 responsable local pour les programmes noma et 
fistules obstétricales

•	 1 assistant administratif
•	 2 infirmiers
•	 2 assistants sociaux
•	 1 animatrice
•	 1 chauffeur
•	 1 chauffeur-coursier
•	 2 cuisinières
•	 2 gardiens à Ouagadougou
•	 1 animatrice à Fada N’Gourma aide spéciale aux 
personnes

En Suisse :
•	 1 responsable des programmes noma et fistules 
obstétricales à 100  % 

•	 1 collaboratrice bénévole
•	 Ce programme bénéficie de la collaboration étroite 
d’une responsable du programme Soins en Suisse et  
d’une responsable du programme noma au Niger

CHF 352’604
dépenses en 2024
17 % total dépenses
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En bref
L’engagement de Sentinelles en Colombie trouve 
son origine dans la problématique du travail 
des enfants dans les mines de charbon. Durant 
les quarante années qui ont suivi le lancement 
de notre programme, nous avons œuvré, en 
collaboration avec d’autres acteurs sociaux, 
pour soustraire les enfants à cette exploitation 
éprouvante et dangereuse, en leur offrant des 
alternatives d’avenir par la scolarisation et la 
formation professionnelle. 

Actuellement, le travail des enfants a 
considérablement diminué, cependant, 
l’extraction de charbon est encore la principale 
ressource économique de la région d’Amagá. 
Les hommes surtout, continuent à y travailler 

au péril de leur vie. Les femmes restent souvent 
à la maison. La région de Minas est une zone 
particulièrement vulnérable, dans laquelle 
un tiers de la population vit dans la précarité.  
La maltraitance intrafamiliale et les violences 
de genre sont fréquentes. L’abandon scolaire 
des mères et le climat d’insécurité généré par  
le micro-trafic nuisent au sain développement 
des enfants.

Les actions de Sentinelles en Colombie s’adressent 
aux femmes et aux familles vulnérables en 
leur offrant des mesures d’accompagnement 
personnalisées dans les domaines psychosocial, 
de la formation, de l’insertion professionnelle,  
de l’aide au logement et de l’accès aux soins.

1983 :  
ouverture  
du programme 

Colombie
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Les actions
Secours et accompagnement au 
Foyer d’Amagá-Minas

Notre foyer, unique structure d’accueil dans la 
région, offre un cadre bienveillant et professionnel 
aux enfants et adolescents en situation de grande 
vulnérabilité. Il fonctionne en internat et propose 
également un accueil de jour en externat. Sentinelles 
intervient de manière systémique auprès des enfants, 
de leurs familles et de la communauté afin d’offrir 
un accompagnement psychologique et médical, de 
garantir l’exercice de leurs droits fondamentaux, et 
de recréer et / ou renforcer la relation parent-enfant.

En 2024 
Sur 36 enfants accompagnés par Sentinelles : 

•	 13 ont été accueillis au foyer. Au cours de l’année, 
deux d’entre eux ont quitté le foyer  ; la première 
pour retourner vivre chez sa maman, le second  
a intégré notre programme d’aides individuelles ;

•	 23 ont été accueillis au foyer de jour ;
•	 27 ont bénéficié d’un suivi psychologique et/ou 
psychiatrique. 

Afin de favoriser le développement global des 
enfants sur les plans social, émotionnel et cognitif, 
8 partenariats culturels, sportifs et artistiques ont 
rythmé l’année.

•	 L’école de la radio a accueilli 15 enfants en 
produisant 5 podcasts sur les droits des enfants ;

•	 15 enfants ont participé au cours de musique ;
•	 16 enfants ont participé au cours d’informatique ;
•	 5 enfants ont appris des techniques de jardinage  
et ont créé un jardin potager au foyer ;

•	 26 enfants ont pris part au programme de 
sensibilisation à la nature. 

L’école des parents, qui s’est déroulée durant le 
second semestre de l’année, a engagé les familles 
dans des ateliers de sensibilisation où la santé 
mentale, la gestion des émotions et les approches 
éducatives parentales ont été abordées avec 
succès.

Aides individuelles

Notre action consiste à secourir et accompagner 
des enfants, mères seules et jeunes adultes, en leur 
offrant, selon leurs besoins, un soutien psychosocial, 
scolaire et médical, dans leur environnement familial 
et social. Ces aides individuelles peuvent également 
prendre la forme d’une aide pour des démarches 
administratives, l’orientation professionnelle et la 
recherche d’emploi.

En 2024 
•	 15 familles ont bénéficié d’un accompagnement 
régulier dans leur milieu de vie ;

•	 1 femme a démarré son activité génératrice de 
revenus (AGR) en vente de volaille ;

•	 1 famille a bénéficié d’une aide économique pour 
développer une AGR.

Cours d'appui scolaire
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Activité d’expression avec les enfants accueillis

Renforcement de l’autonomie
Visant un impact social durable, Sentinelles met à 
disposition des femmes diverses formations (couture, 
manucure, cuisine et transformation alimentaire). 
Ce cursus est complété par l’introduction à 
l’entrepreneuriat, l’acquisition de compétences 
sociales et la mise en pratique de commercialisation 
de produits et/ou services.

En 2024 
•	 45 femmes ont participé aux formations ;
•	 30 femmes ont été certifiées à la fin du cycle ;
•	 4 machines à coudre, 1 surjeteuse et un espace 
ont été mis à disposition des femmes dans nos 
locaux, pour se réunir, créer, réseauter et échanger. 

À l’issue de leur formation en maroquinerie, les 
femmes ont eu l’opportunité de mettre en pratique 
leurs nouvelles compétences en participant au 
marché de Medellin. Cette expérience dans un 
environnement professionnel réel leur a permis 
d’appliquer concrètement leur apprentissage et 
de mieux appréhender les exigences du marché du 
travail. 30 femmes ont pris part à l’évènement.

En 2024 
•	 96 familles ont été accompagnées par Sentinelles 
dans ses différents programmes, soit environ 350 
personnes.

Équipe de travail

À Minas (Antioquia) : 11 collaborateurs locaux

•	 1 responsable local
•	 3 éducateurs
•	 1 assistante sociale
•	 1 assistante administrative
•	 1 comptable professionnelle ponctuelle
•	 1 veilleuse de nuit
•	 1 gardien
•	 1 cuisinière
•	 1 responsable du nettoyage

En Suisse

•	 1 responsable de programme à 60 %

CHF 170’464
dépenses en 2024

8 % total dépenses



Animation à notre maison d’accueil
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Madagascar 
Les actions

Volet réinsertion sociale 
et familiale de garçons, 
filles mineures et femmes 
accompagnées d’enfants ou 
enceintes incarcérées

L’accompagnement des personnes en conflit avec 
la loi repose sur une approche individualisée, 
articulée autour d’un suivi au sein de l’établissement 
pénitentiaire et d’un soutien psychosocial des familles 
à l’extérieur. Ce suivi se poursuit après la libération, 
avec pour objectif l’autonomisation des personnes 
accompagnées. Selon les besoins de chacun, l’aide 
apportée peut concerner l’alimentation, la santé, 
l’éducation, l’insertion professionnelle, le soutien 
juridique, le maintien des liens familiaux, l’accès au 
logement, la protection et l’assistance légale. 

 
 
 
Centre de rééducation Mandrosoa 
d’Anjanamasina (CRM) 

En 2024, 57 garçons mineurs, en conflit avec la loi et/
ou placés pour cause de danger moral - une situation 
dans laquelle leur environnement familial, social ou 
leur propre comportement risque de compromettre 
leur intégrité physique ou morale - ont bénéficié de 
l’accompagnement de Sentinelles. Ces placements 
peuvent être demandés par les familles ou décidés 
par les autorités compétentes, notamment dans des 
contextes de violence familiale ou de situation de rue. 

En parallèle, 148 jeunes ont été libérés et leurs familles 
ont bénéficié d’un accompagnement psychosocial 
hors du CRM. 

En bref
À Madagascar, Sentinelles intervient dans les domaines 
des soins orthopédiques, de la réinsertion sociale et 
familiale de jeunes filles et garçons mineurs en conflit 
avec la loi, ainsi que dans l’accompagnement de 
femmes enceintes ou incarcérées avec leur(s) enfant(s). 
Un dispensaire est également ouvert dans un quartier 
particulièrement vulnérable de la capitale malgache 
afin de garantir un accès aux soins médicaux pour une 
modique somme.

1987 :  
ouverture  
du programme 
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Maison centrale d’Antanimora 

31 filles mineures, 74 femmes enceintes, 32 
nouveaux nés et 90 mères accompagnées de 
leurs 91 enfants (dont une paire de jumeaux) 
ont bénéficié de l’accompagnement de Sentinelles 
à la prison d’Antanimora. Sentinelles a également 
octroyé un appui alimentaire et médical à 41 
détenues âgées de plus de 60 ans ne recevant 
aucune aide extérieure.

24 mineures et 99 femmes libérées et leurs familles 
ont bénéficié d’un accompagnement psychosocial 
hors de la prison. 

Volet soins aux enfants
Sentinelles a assuré la prise en charge de  
120 enfants atteints principalement de 
malformations orthopédiques, de séquelles 
d’accident ou d’autres pathologies nécessitant 
des prestations médicales, ainsi que 
l’accompagnement psychosocial de ces enfants et 
de leurs familles.

Dispensaire d’Antohomadinika
Situé dans un quartier particulièrement défavorisé 
d’Antananarivo, ce dispensaire propose des soins 

de santé à des tarifs abordables, voire symboliques, 
qui ne couvrent pas les coûts réels, afin de garantir 
l’accès aux soins au plus grand nombre. Il est géré par 
une association de quartier et Sentinelles intervient 
par la mise à disposition du personnel médical et  
de l’appui financier.

1’409 familles (représentant 6’616 personnes) 
étaient inscrites à la mutuelle du dispensaire en 2024. 
2’589 personnes, dont 1’476 enfants, ont bénéficié 
de consultations et d’un suivi médical. Par ailleurs, 
4 sessions de sensibilisation sanitaire ainsi que  
5 campagnes de vaccinations et de déparasitage ont 
été réalisées dans le quartier.

Autres aides 

25 familles pour la plupart nombreuses, vivant 
dans un grave dénuement, ont été suivies. Elles 
ont bénéficié, selon les besoins, d’un soutien 
alimentaire, médical et psychosocial.

6 filles victimes d’agression sexuelle ont bénéficié 
d’un suivi psychosocial. 

Issus des programmes d’aide cités ci-dessus,  
30 enfants, jeunes et femmes ont séjourné à notre 
maison d’accueil, 15 enfants étaient scolarisés 
dans notre petite classe de remise à niveau et  
10 autres en apprentissage dans notre atelier de 
formation.

Soins médicaux pour un enfant pris en charge
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Toutes ces aides  
représentent en 2024

•	 Près de 40 tonnes de produits alimentaires, 387 
grands sacs de charbon, plus de 12’847 pièces de 
savon et 204 couvertures ont été octroyées aux 
enfants en récupération nutritionnelle, aux familles 
au bénéfice d’un soutien alimentaire, à la maison 
d’accueil, à la prison, au centre de rééducation et 
aux élèves des ateliers de formation et de cours de 
Sentinelles ;

•	 1’255 consultations médicales à la prison 
d’Antanimora et 3’190 au cabinet de Sentinelles.  
107 consultations spécialisées,  83 
hospitalisations, 21 enfants sous récupération 
nutritionnelle ;

•	 44 femmes ont eu recours à un moyen de 
contraception, dont 29 de manière régulière ;

•	 6 sessions de campagnes de sensibilisation et 
prévention santé ont été réalisées par nos médecins.

Équipe de travail

À Madagascar : 41 collaborateurs locaux

•	 2 coordinatrices
•	 4 assistants sociaux responsables de programme
•	 11 assistants sociaux
•	 2 médecins
•	 1 kinésithérapeute
•	 8 animateurs et éducateurs
•	 1 enseignant
•	 1 avocate
•	 2 intendantes
•	 1 secrétaire
•	 1 comptable
•	 1 agent de micro-crédits
•	 2 chauffeurs
•	 3 gardiens
•	 1 gardien suppléant

En Suisse

•	 1 responsable de programme à 80 %
•	 Ponctuellement 1 collaboratrice bénévole

CHF 419’239
dépenses en 2024
21 % total dépenses



Soins aux enfants atteints de noma
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Niger 
Les actions
Le noma est une maladie d’origine infectieuse 
grave qui affecte principalement les enfants âgés 
de 2 à 6 ans. Elle débute par une lésion buccale 
bénigne, mais son évolution est extrêmement 
rapide : en l’absence de traitement, elle entraîne 
le décès de l’enfant dans 80 à 90 % des cas en 
l’espace de quelques jours. Les survivants 
présentent souvent des séquelles sévères, 
notamment un blocage complet des mâchoires. 
Aux séquelles physiques s’ajoute une détresse 
psychologique importante car la maladie, 
perçue comme une malédiction ou une fatalité, 
conduit fréquemment à la stigmatisation de 
l’enfant et de sa famille.

Prise en charge médico-sociale 
des enfants atteints de noma

Volet médical 
Au centre d’accueil
Basé à Zinder dans le sud du Niger, le centre 
d’accueil est le point névralgique des activités de 
lutte contre le noma. Les enfants atteints de la 
maladie, notamment ceux en phase aiguë, sont 
accueillis pour recevoir des soins adaptés. Le 
centre organise également des consultations de 
dépistage des maladies bucco-dentaires, ainsi 
que des activités socio-éducatives destinées aux 
enfants et à leurs accompagnantes. 

En bref
Au Niger, Sentinelles poursuit son engagement 
dans la lutte contre le noma à travers deux axes 
complémentaires. Le premier consiste à améliorer 
les conditions médico-sociales des enfants atteints 
de la maladie, en leur garantissant l’accès aux soins 
ainsi qu’à la chirurgie reconstructive. Le second 
vise à prévenir l’apparition de la maladie par des 
actions de sensibilisation. Ce programme permet 
également d’assurer un accompagnement social 
pour les enfants concernés et leurs familles.

1992 :  
ouverture  
du programme 



Les enfants suivis à long terme par Sentinelles 
y reviennent pour des contrôles médicaux, leur 
préparation à des interventions chirurgicales 
reconstructives, et certains d’entre eux y séjournent 
pour leur scolarisation lorsque cela s’avère nécessaire.

En 2024
•	 50 enfants en moyenne ont séjourné chaque mois 
au centre d’accueil avec un membre de leur famille 
pour des soins, des contrôles médicaux ou pour leur 
scolarisation ;

•	 74 nouveaux enfants ont été admis dans notre 
centre d’accueil à différents stades de la maladie. La 
grande majorité de ces enfants est restée plusieurs 
semaines voire plusieurs mois pour des soins 
quotidiens ;

•	 1’430 consultations ont abouti à un traitement de 
la gingivite, et une gingivite nécrosante aiguë, stade 
précoce du noma, a été détectée et traitée chez  
19 enfants ;

•	 28 enfants portant des séquelles de noma ont 
bénéficié d’une opération chirurgicale au Niger ou 
en Suisse.

À domicile
Une fois guéris, les enfants regagnent leur domicile, 
où Sentinelles poursuit son accompagnement. Ce 
suivi a pour objectif d’assurer une prise en charge 
médicale, nutritionnelle, sociale et familiale pour 
chaque survivant du noma et de sa famille.

•	 593 visites de suivi à domicile ont été effectuées 
auprès de 271 enfants ;

•	 148 familles ont bénéficié d’une aide nutritionnelle 
sous forme de mil ou d’un appui économique pour 
démarrer une activité génératrice de revenus ;

•	 77 enfants ont été suivis dans leur scolarité ;
•	 3 jeunes hommes ont commencé une formation 
professionnelle en couture.

Au total, 306 enfants atteints du noma ont été 
suivis sur le plan médical ou social en 2024.

Volet prévention et sensibilisation
Dans le cadre des activités d’information sur le noma 
et de son dépistage précoce, plusieurs actions de 
sensibilisation ont été menées dans la région de Zinder. 
Elles ont notamment consisté en des formations à 
l’intention des agents de santé, relais communautaires 
et tradipraticiens, des sessions de sensibilisation 
communautaire, ainsi qu’en la diffusion de messages 
de prévention sur les radios locales. 1’103 agents de 
santé et 60 étudiants dans les filières de santé ont été 
formés à la détection précoce, la prise en charge et le 
référencement du noma dans la région de Zinder.

•	 1’379 personnes ciblées ont pu être sensibilisées, dans 
21 localités. Il s’agissait de villageois, représentants 
religieux, chefs de village et agents de santé ;

•	 117 étudiants d’une école de santé ont suivi une 
formation sur la détection précoce, la prise en 
charge et la prévention du noma ;

•	 16 membres du personnel de 2 ONG ont été 
sensibilisés au dépistage et à la prévention du noma ;

•	 93 agents de santé de l’Hôpital National de 
Zinder et du Centre Mère et Enfant ont été formés 
à la détection précoce, la prise en charge et le 
référencement du noma ;

•	 2 radios communautaires ont diffusé un total de 
179 spots de sensibilisation au noma durant 4 mois 
couvrant un bassin de population d’environ 400’000 
personnes ;

•	 22 groupes d’écoute communautaire composés 
de 10 à 20 personnes ont été constitués dans 
11 villages. Ils ont participé volontairement à 
l’écoute des spots radiophoniques et ont relayé 
l’information dans leur village.

Équipe de travail
 Au Niger : 21 collaborateurs locaux
•	 1 coordinateur terrain 
•	 1 assistant administratif 
•	 3 responsables des volets soins, sensibilisation et social 
•	 3 infirmières 
•	 2 assistants sociaux 
•	 1 animateur 
•	 1 enseignant 
•	 3 chauffeurs 
•	 2 cuisiniers 
•	 2 intendants 
•	 2 gardiens
En Suisse
•	 1 responsable de programme à 100 % 
•	 Ce programme bénéficie de la collaboration étroite 
d’une responsable du programme Soins en Suisse  
et d’une responsable du programme noma au 
Burkina Faso

CHF 423’185
dépenses en 2024
21 % total dépenses
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Suivi d’une famille

R.D. Congo 
Les actions

Filles et femmes en situation  
de vulnérabilité extrême

Sentinelles mène ses actions à Bukavu, dans la 
province du Sud-Kivu, située à l’Est du pays, en 
soutien aux femmes et enfants vivant dans des 
conditions de grande précarité dans les zones 
rurales, dans un rayon d’environ 60 kilomètres 
autour de la ville. Ces familles bénéficient 
d’un suivi individualisé qui inclut des soins 
médicaux, un accompagnement psychologique, 
une aide alimentaire temporaire, ainsi qu’un 
soutien en matière de logement, comprenant 

la construction, la réhabilitation ou la 
reconstruction de leur maison. Sentinelles œuvre 
également pour la scolarisation des enfants 
et propose des formations professionnelles 
pour les jeunes, dont certains n’ont pas eu 
la possibilité d’être scolarisés. Des activités 
génératrices de revenus adaptées aux familles 
sont mises en place, telles que le commerce 
de produits de première nécessité, l’élevage, 
ainsi que la distribution de semences. L’objectif 
de ces actions est de permettre à chaque 
personne accompagnée de devenir un soutien 
pour sa famille, contribuant ainsi de manière  
significative au renforcement de son autonomie.

En bref
À Bukavu, les familles que nous accompagnons 
vivent en situation de précarité extrême. De 
nombreuses femmes sont seules à subvenir aux 
besoins de leur famille, vivant ainsi dans une peur 
constante du lendemain. Chaque jour, ces femmes 
se demandent quel enfant pourra être nourri, tant 
les ressources sont limitées. Malgré une résilience 
inégalable pour garantir leur propre survie et celle 
de leurs enfants, les revenus qu’elles parviennent à 
générer dans des conditions difficiles sont souvent 
insuffisants. Certaines d’entre elles se retrouvent 
en prison, souvent en raison de délits commis par 
nécessité ou désespoir, en lien avec leurs conditions 
de vie particulièrement précaires.

2007 :  
ouverture  
du programme 
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En 2024

•	 61 familles ont reçu un soutien direct, soit 354 
personnes ;

•	 211 enfants ont été scolarisés ;
•	 2 filles ont été formées en coupe et couture ;
•	 2 machines à coudre ont été distribuées ;
•	 8 femmes ont été appuyées pour une activité 
génératrice de revenus, dont 3 élevages et  
5 petits commerces de première nécessité ;

•	 22 familles ont bénéficié de l’aide au logement, 
dont 1 achat d’une parcelle, 4 maisons  
construites, 2 maisons réhabilitées, 13 cuisines et 
14 latrines construites ou réhabilitées et 1 atelier 
de couture construit ;

•	 18 matelas, 24 couvertures, 11 lits et des 
ustensiles de cuisine ont été fournis pour les 
habitations ;

•	 5 familles ont atteint l’indépendance après un 
accompagnement de quelques années.

Filles et femmes en prison
Dans la prison centrale de Bukavu, les conditions 
de vie des femmes incarcérées, parfois avec leurs 
enfants, sont extrêmement précaires. Sentinelles 
fournit une aide alimentaire quotidienne ainsi 
qu’un soutien médical, psychologique et social. 
Dans le but de favoriser la réinsertion sociale et 
professionnelle des femmes détenues, Sentinelles 
a mis en œuvre un programme de réinsertion 
comprenant des formations en couture, cuisine et 
artisanat, dispensées pendant leur détention. À 
leur libération, elles reçoivent un kit de réinsertion 
correspondant à la formation suivie. De plus, un 
jardin d’enfants a été aménagé pour permettre 
aux enfants vivant avec leurs mères en prison 
de participer à des activités socio-éducatives, 
offrant ainsi un environnement propice à leur 
développement et leur bien-être.

En 2024

•	 300 femmes détenues et 23 enfants ont 
bénéficié d’un soutien direct en prison ;

•	 6 femmes ont reçu des soins spécifiques ;
•	 31 enfants de femmes incarcérées soutenus sur 
le plan scolaire ;

•	 40 femmes ont bénéficié d’une formation 
professionnelle en prison, dont 28 en couture,  
7 en cuisine et 5 en artisanat ;

•	 20 séances de sensibilisation ont été effectuées 
en prison ;

•	 2 femmes ont suivi une formation 
professionnelle en couture à la suite de leur 
libération et un atelier de couture a été mis en 
place pour leur activité ;

•	 3 femmes ont été accompagnées à la réinsertion 
avec un fonds de commerce ;

•	 6 femmes ont reçu du matériel et mobilier pour 
leur maison.

Équipe de travail

En République démocratique du 
Congo : 7 collaborateurs locaux
•	 1 responsable local 
•	 4 assistantes sociales 
•	 2 chauffeurs

En Suisse
•	 1 responsable de programme à 40 %

CHF 226’114
dépenses en 2024
11 % total dépenses

Visite à domicile



Sénégal 
Les actions

Enfants talibés

À Mbour, Sentinelles appuie plusieurs daaras 
(écoles coraniques) pour améliorer les conditions 
de vie des talibés. Un suivi médical et sanitaire 
est assuré pour les enfants. Sentinelles 
soutient également l’accès à la scolarisation, à 
l’alphabétisation et à la formation professionnelle 
pour les jeunes talibés. En parallèle, des 
campagnes de sensibilisation sont menées sur 

des thématiques telles que la maltraitance, 
l’hygiène et les violences sexuelles, en particulier 
dans les daaras, les centres de formation, les 
écoles et au sein de la communauté. Si un cas de 
maltraitance est détecté ou signalé, l’enfant est 
immédiatement pris en charge par Sentinelles. 
Le talibé victime de violences est d’abord mis 
en sécurité et soigné. Une fois rétabli, son retour 
dans sa famille est organisé et un projet social, 
éducatif et scolaire est mis en place. En cas de 
maltraitance, une dénonciation est effectuée 
auprès des autorités compétentes.

En bref
Dès l’âge de 3 ou 4 ans, les enfants talibés sont confiés 
par leurs familles à des maîtres coraniques, qui leur 
dispensent un enseignement religieux dans des écoles 
appelées daaras. Les enfants sont parfois livrés à eux-
mêmes, contraints de mendier pour leur survie et 
victimes de sévères abus. D’autres enfants doivent 
conduire leurs parents aveugles dans les rues de Mbour 
pour mendier, les empêchant ainsi d’aller à l’école. 
De nombreux enfants sont victimes de violences 
sexuelles, parfois sans bénéficier d’un suivi médical et 
psychologique approprié, et se retrouvent, dans certains 
cas, stigmatisés par leur entourage et leur communauté. 
De nombreux enfants, souffrant de graves pathologies, 
n’ont pas accès aux soins médicaux nécessaires, faute de 
moyens financiers de leurs familles.
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Ouverture des programmes
1987 : Enfants conducteurs 
d’aveugles
2001 : Talibés
2002 : Soins aux enfants
2022 : Enfants victimes  
de violence sexuelle

Enfants talibés dans un daara



En 2024
•	 617 talibés bénéficient d’un suivi social et 
médical dans 12 daaras de Mbour ;

•	 137 talibés inscrits au cours d’alphabétisation ;
•	 25 talibés scolarisés ;
•	 24 talibés ont bénéficié d’une formation 
professionnelle, dont 4 en couture et 20 en 
maraîchage ;

•	 8 talibés ont reçu des soins spécifiques 
(interventions chirurgicales) ;

•	 33 talibés suivis hors daara ;
•	 4 talibés ont réintégré leur famille ; 
•	 18 animations sur les maltraitances ont été 
organisées dans des daaras, des centres de 
formation, d’écoles et au sein des communautés 
de Mbour. 

Enfants victimes  
de violence sexuelle

Ce programme a pour objectif de soutenir les 
enfants victimes d’abus sexuels en leur assurant 
une prise en charge médicale, psychologique 
et sociale, accompagnée de visites à domicile 
régulières. Ces violences sexuelles peuvent, dans 
certains cas, conduire à des grossesses précoces. 
Sentinelles propose un suivi à l’enfant-mère 
pendant toute sa grossesse et facilite son retour 
dans le système scolaire ou dans une formation 
professionnelle. Par ailleurs, la famille est 
impliquée dans ce processus, bénéficiant d’une 
activité génératrice de revenus pour l’aider à 
atteindre progressivement son autonomie.

En 2024

•	 19 enfants ont été suivis sur le plan médical, 
social et psychologique ;

•	 1 famille a reçu une aide au logement ;
•	 2 enfants ont été placés dans un centre 
d’accueil ;

•	 4 enregistrements à l’état civil effectués pour 
les enfants suivis ;

•	 2 enfants déscolarisés ont été replacés dans 
des écoles publiques ;

•	 2 enfants ont obtenu leur Brevet de fin 
d’études moyennes ;

•	 6 enfants ont reçu des cours de renforcement 
scolaire ; 

•	 8 jeunes inscrits à une formation 
professionnelle  ;

•	 1 enfant prématuré pris en charge ;
•	 3 enfants ont reçu des soins spécifiques ;
•	 7  bébés ont bénéficié d’une aide nutritionnelle ;
•	 5 animations sur les violences sexuelles et 
la maltraitance ont été organisées auprès de 
centres de formation, d’institutions publiques 
ou au sein des communautés de Mbour.

23Un jeune garçon suivi
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Soins aux enfants

De nombreux enfants souffrent de pathologies 
graves sans avoir accès à des soins adéquats 
en raison de difficultés financières de leurs 
familles. Après une enquête sociale détaillée, 
Sentinelles prend en charge ces enfants. Les soins 
sont principalement réalisés dans les hôpitaux 
locaux. Pour les cas plus complexes nécessitant 
des interventions chirurgicales non réalisables 
localement, des transferts vers la Suisse ou 
d’autres pays d’Afrique sont organisés. Un nouveau 
volet a ouvert dans le cadre de ce programme, 
avec la prise en charge des cas de cardiopathie. 
Une collaboration avec le Centre hospitalier 
universitaire vaudois (CHUV) a été établie pour 
permettre le transfert des cas de cardiopathie qui 
ne peuvent être traités sur place.

En 2024

•	 77 enfants suivis souffrant de pathologies diverses 
ou de séquelles d’accident ;

•	 1 enfant et 2 adultes présentant des séquelles de 
noma bénéficient d’une prise en charge médico-
sociale ;

•	 2 enfants et 1 jeune homme présentant une 
constriction ont été transférés en Suisse et ont 
subi une intervention chirurgicale aux Hôpitaux 
universitaires de Genève (HUG) ;

•	 1 jeune fille souffrant de cardiopathie a été 
transférée en Suisse, où elle a subi une intervention 
chirurgicale au CHUV ;

•	 8 jeunes inscrits à une formation professionnelle ;
•	 2 enfants ont été réinscrits à l’école à la suite de 
leurs soins médicaux ;

•	 2 enfants ont bénéficié d’un soutien nutritionnel ;
•	 1 activité génératrice de revenus de vente de café 
et de charbon a été mise en place.

Enfants accompagnés
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Les enfants conducteurs 
d’aveugles 

Sentinelles intervient auprès des enfants qui ont 
un ou les deux parents malvoyants. Vivant souvent 
dans une grande précarité, ils sont contraints de 
les accompagner pour mendier dans la rue.

Quelques familles sont encore soutenues dans 
les domaines de l’éducation, de la formation 
professionnelle et des soins médicaux. Pour celles 
particulièrement en difficulté, une aide alimentaire 
ponctuelle est fournie. Des activités génératrices 
de revenus sont mises en place afin d’assurer leur 
autonomie.

En 2024
•	 8 familles et 28 enfants sont suivis à Mbour et 
Kaolack ;

•	 19 enfants scolarisés ;
•	 17 enfants ont bénéficié de cours scolaires ; 
•	 7 jeunes ont reçu une aide à la formation 
professionnelle ;

•	 1 maison construite et 1 cuisine réhabilitée.

Équipe de travail

Au Sénégal : 9 collaborateurs

•	 1 délégué expatrié 
•	 5 assistants sociaux 
•	 1 secrétaire comptable 
•	 2 gardiens

En Suisse

•	 1 responsable des programmes à 60 %

CHF 337’971
dépenses en 2024
17 % total dépenses

Un jeune en formation professionnelle



Dr André-Lévigne, Dr Mégevand et Dr Bürgin  
avec trois enfants transférés en Suisse

Soins en Suisse 
Les actions
Volet chirurgical

La chirurgie réparatrice nécessite des ressources 
techniques et humaines considérables. Elle 
vise à redonner aux enfants un visage équilibré 
et comprend des interventions plastiques, 
reconstructives, esthétiques, ainsi que maxillo-
faciales. En fonction de la complexité et de la 
gravité des cas, certains patients sont transférés 
en Suisse pour y recevoir les traitements adaptés. 

Dans les cas de chirurgie cardiaque, la prise en 
charge sauve des vies et pour les pathologies 
orthopédiques, elle permet aux enfants de 
retrouver leur mobilité ou d’éviter une paralysie. 

Pendant leur séjour en Suisse, les enfants vivent 
souvent plusieurs hospitalisations et se rendent 
fréquemment à l’hôpital pour des consultations.

Les tarifs humanitaires pratiqués par certains 
établissements et la gratuité accordée par les 
Hôpitaux universitaires de Genève (HUG) et le 
CHUV permettent de réduire considérablement 
les coûts de ces prises en charge.

En bref
Un grand nombre d’enfants n’ont pas accès aux soins, en 
raison de l’insuffisance des ressources de leurs familles 
ou de l’absence d’infrastructures adaptées dans leur 
pays. Notre programme se concentre en particulier  sur le 
traitement du noma, cette maladie d’origine infectieuse 
grave qui affecte principalement les enfants âgés de 
2 à 6 ans. En l’absence de traitement, elle entraîne le 
décès de l’enfant dans 80 à 90 % des cas en l’espace de 
quelques jours.

Nous prenons également en charge d’autres affections 
faciales, telles que les tumeurs ou les constrictions de la 
mâchoire. Chaque année, nous traitons deux à trois cas 
orthopédiques et, depuis 2024, nous avons la possibilité 
de confier au Centre hospitalier universitaire vaudois 
(CHUV), des patients atteints de pathologies cardiaques 
inopérables dans leur pays d’origine.

1990 :  
ouverture  
du programme 
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Suivi post-opératoire à l’hôpital
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Les transferts
Chaque transfert est minutieusement organisé 
afin de garantir aux enfants les meilleures 
conditions de séjour possibles. Un dossier médico-
social complet est constitué afin de connaître au 
mieux l’enfant, son état de santé, son quotidien et 
son environnement familial.

Sur le terrain, nos collaborateurs accompagnent 
les enfants dans leur préparation au voyage 
et assurent les démarches administratives 
nécessaires.

Au siège de Sentinelles, l’organisation se poursuit 
avec la planification du programme opératoire 
en lien étroit avec les équipes chirurgicales, 
la réservation des billets d’avion, la recherche 
d’un accompagnant – notamment via Aviation 
sans frontières (ASF) – pour le trajet, ainsi que la 
coordination du séjour en hôpital de quarantaine. 
Une personne bénévole est également mobilisée 
pour entourer l’enfant lors des examens 
médicaux. Enfin, le lien est établi avec la Maison 
de Terre des hommes Valais, qui accueillera le  
bénéficiaire durant sa convalescence. 

Dès son arrivée, l’enfant (adolescent ou jeune 
adulte) est pris en main par la responsable du 
programme Soins en Suisse, puis accompagné 
à un hôpital (principalement l’Hôpital Riviera 
Chablais à Rennaz) pour un bilan de santé. Un 
temps d’écoute et de présence lui est consacré 
afin de créer un lien, le rassurer et lui expliquer 
les prochaines étapes. Par la suite, des marraines 
bénévoles prennent le relais pour l’entourer et lui 
offrir un soutien.

La Maison d’accueil
Les patients de Sentinelles sont accueillis à titre 
gracieux à La Maison de Terre des hommes Valais, 
à Massongex, qui réunit toutes les exigences 
nécessaires. Les enfants s’y retrouvent nombreux 
et participent à des activités telles que l’école, 
ateliers créatifs, jeux, promenades. Il est essentiel 
que ce lieu leur permette de se reposer, de gérer 
la séparation d’avec leurs familles et de traverser 
les peurs ou douleurs liées aux interventions 
chirurgicales. La Maison est très bien adaptée 
pour cela et offre un cadre chaleureux entre les 
séjours des enfants à l’hôpital. 

Ils bénéficient également d’une prise en charge en 
physiothérapie si nécessaire.

En 2024

•	 19 patients ont séjourné à La Maison, dont 
5 étaient déjà présents en 2023. Parmi eux, 3 
étaient de jeunes adultes. Pour chacun, ce séjour 
en Suisse représentait une première expérience. 

•	 16 interventions pour un total de 323 jours 
d’hospitalisation ;

•	 14 jours d’hospitalisation en hôpital de 
quarantaine dans l’Hôpital Riviera-Chablais ;

•	 5 patients arrivés l’an dernier en poursuite du 
traitement ;

•	 14 nouveaux patients en transfert ;
•	 14 patients sont rentrés au pays après leur 
opération ;

•	 77 consultations médicales en ambulatoire  
aux HUG et au CHUV ;

•	 1’418 jours d’hébergement à La Maison de Terre 
des hommes Valais ;

•	 10 convoyages ont été effectués par ASF et 
9 par d’autres accompagnants, contacts de 
Sentinelles ;

•	 9 patients en consultation dentaire avant leur 
retour au pays.

Le retour à la maison
Les collaborateurs locaux de Sentinelles au 
Burkina Faso, au Niger et au Sénégal assurent 
minutieusement le suivi médico-social de chaque 
enfant et de sa famille sur leur lieu de vie.

Équipe de travail

En Suisse

•	 1 responsable de programme à 50 %

CHF 90’508
dépenses en 2024

4 % total dépenses



ACTIF 2024 2023

Trésorerie, siège et étranger 7’332’296 7’025’855

Actifs de régularisation 39’198 38’259

Total actif circulant 7’371’494 7’064’114

Immobilisations corporelles, immeubles et terrain 39’002 39’002

Immobilisations financières 10’834 0

Total actif immobilisé 49’836 39’002

TOTAL ACTIF 7’421’330 7’103’116

PASSIF 2024 2023

Passifs de régularisation 14’892 13’194

Total engagements à court terme 14’892 13’194

Fonds affectés 0 188’645

Total capital des fonds affectés 0 188’645

Fonds pour projets en cours et à venir 5’947’526 5’133’246

Total capital des fonds liés 5’947’526 5’133’246

Capital de fondation 50’000 50’000

Réserve libre 1’408’911 1’718’031

Résultat de l’exercice 0 0

Total capital de l’organisation 1’458’911 1’768’031

TOTAL PASSIF 7’421’330 7’103’116

Comptes

Bilan
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RECETTES 2024 2023

Dons attribués 603’679 923’190

Total produits donations affectées 603’679 923’190

Dons libres 682’631 845’388

Successions 1’435’909 852’006

Produits des activités 17’222 11’132

Total produits donations libres 2’135’763 1’708’526

TOTAL DES PRODUITS D’EXPLOITATION 2’739’441 2’631’716

DÉPENSES 2024 2023

Charges directes des projets -2’035’607 -1’961’516

Total charges directes des projets -2’035’607 -1’961’516

RÉSULTAT INTERMEDIAIRE 703’834 670’200

Frais de personnel -300’455 -330’917

Charges d’exploitation -147’363 -114’004

 Résultat financier 60’499 37’653

Total charges d’exploitation -387’319 -407’268

Résultat avant variation des fonds affectés 316’515 262’933

Attributions aux fonds affectés -603’467 -922’998

Dissolutions des fonds affectés 792’112 941’357

Total variation des fonds 188’645 18’359

Résultat avant variation des fonds libres 505’160 281’292

 Attributions à la réserve libre -505’160 -281’292

RÉSULTAT DE L’EXERCICE (+ BÉNÉFICE / – PERTE) 0 0

Compte d’exploitation
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Rapport  
de l’organe de révision

Le rapport financier complet est 
disponible en version électronique sur 
le site web de Sentinelles 
www.sentinelles.org 
et en version papier sur demande.
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Tableau récapitulatif  
des charges
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Nos programmes de 1980 à nos jours

Petites bonnes 
Colombie, Madagascar, 

Portugal, Inde

Les Aurores 
Portugal, Tunisie, 
Inde, Madagascar, 

Colombie

Enfants victimes  
de violences 

Colombie, Sénégal

Enfants  
conducteurs 
d’aveugles 

Sénégal

Femmes et filles  
victimes de violences 

R.D. Congo

Enfants de  
la décharge 

Brésil

Enfants 
mineurs 

de charbon 
Colombie

Victimes du noma 
Burkina Faso, Niger

Populations 
déplacées internes 

Burkina Faso

Enfants en 
foyer 

Colombie

Autonomisation  
des femmes 

Colombie

Oubliés du monde 
Palestine, Togo,  

Colombie, Pologne,
Russie
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Enfants soldats 
Iran, Iraq

Les Princesses 
Nigeria, Liban, Palestine, 

E.A.U. Iran, Inde

Soins en Suisse 
Suisse

Enfants talibés 
Sénégal

Esclaves Trokosi 
Ghana

Populations 
opprimées 

Guatemala, Inde,  
Viêt Nam, Rwanda

Soins aux enfants 
Madagascar, Sénégal

Dispensaire  
d’Antohomadinika 

Madagascar

Femmes et enfants 
prisonniers 

Madagascar, R.D. Congo

Femmes souffrant 
de fistules  

obstétricales 
Kenya, Burkina Faso

Infanticide  
des filles 

Inde

Victimes de  
mutilations  
sexuelles 

Kenya

Enfants  
des prisons 

Népal, Madagascar
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Soutenir  
nos actions
Chez Sentinelles, nous sommes profondément 
reconnaissants du soutien essentiel que nous 
recevons de la part de personnes qui partagent nos 
valeurs et qui témoignent de leur confiance. Nous 
mettons un point d’honneur à réduire nos coûts 
administratifs au minimum. Grâce au travail de nos 
bénévoles, et aux dons en nature, nous réalisons 
d’importantes économies. 

De plus, Sentinelles appelle à la générosité des 
fournisseurs d’équipements et de prestations pour, 
notamment : billets d’avion, frais de convoyages et 
hospitalisation des enfants transférés, production 
de notre journal, matériel de bureau, équipements 
informatiques, etc. Tous ces éléments font l’objet 
d’efforts constants pour l’obtention de tarifs 
préférentiels, voire de gratuités grâce auxquels 
nous avons économisé CHF 1’106’883 en 2024.  

De nombreux bénévoles ont apporté leur 
contribution à nos activités avec plus de 7’400 
heures. 

Toutes nos actions sont possibles grâce à des 
collaborateurs et des collaboratrices qui ont adhéré 
à la politique d’une rémunération modeste et qui 
poursuivent leur mission avec rigueur et fidélité. 

Il est important de noter qu’en 2024, Sentinelles 
a déménagé. Nous ne bénéficions plus de la 
généreuse mise à disposition d’un pavillon sur le site 
de l’Hôpital de Cery à Prilly par le Centre hospitalier 
universitaire vaudois. La conjoncture médicale 
actuelle a conduit l’Hôpital à réinvestir ces locaux 
pour l’accueil de patients. Nous louons désormais 
des locaux à la rue du Bugnon 42 à Renens VD.  

Moments partagés lors de l’inauguration de nos nouveaux locaux
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Vous souhaitez faire  
partie de l’aventure ?

Faire un don unique ou régulier  : votre don, quel 
qu’en soit le montant, a un impact sur la vie des 
personnes que nous soutenons, femmes et enfants 
en priorité. 

Legs et succession  : pensez à inclure Sentinelles 
dans vos projets de legs et succession. C’est 
une manière pérenne de nous aider à bâtir un 
avenir meilleur pour les personnes en détresse. 
Contactez-nous pour en savoir plus. 

Rejoignez notre équipe de bénévoles  : 
l’investissement de votre temps est crucial pour 
nous permettre de poursuivre notre mission 
auprès des personnes les plus vulnérables. 

Abonnez-vous à notre journal  : soutenez-nous 
financièrement de manière facilitée et restez 
informés de notre mission et de l’impact de votre 
engagement. 

Parlez de nous  : sensibilisez votre entourage à 
notre mission. 

Références bancaires et postales
Banque Cantonale Vaudoise
1001 Lausanne 
No compte :	 S0459.15.40 
IBAN :	 CH12 0076 7000 S045 9154 0 
Clearing :	 767 
BIC / SWIFT :	 BCVLCH2LXXX

PostFinance 
IBAN : CH16 0900 0000 1000 4497 9

Exonération fiscale
Les donateurs et les donatrices peuvent déduire de 
leur revenu imposable les dons faits à Sentinelles 
jusqu’à concurrence de 20 % du revenu net à 
condition que ces dons s’élèvent au moins à CHF 
100.- par année fiscale.  

Familles déplacées au Burkina Faso
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Les actions de la Fondation Sentinelles en 2024 ont 
été rendues possibles grâce au fidèle soutien des 
autorités suisses, des partenaires institutionnels 
dans les pays où nous intervenons, ainsi que de 
nombreuses structures publiques et privées. Nous 
adressons également notre profonde gratitude à nos 
bailleurs, nos donateurs et à toutes les personnes qui, 
par leur engagement, leur générosité ou leur temps, 
ont contribué à faire vivre notre mission. 

Soutiens en Suisse 
Ambassade du Niger ; Association Les amis de 
Sentinelles, Genève ; CHUV, Centre hospitalier 
universitaire vaudois ; ENTJOY, Prilly ; Francisco 
Etchepareborda ; HUG, Hôpitaux universitaires de 
Genève ; images3, Renens ; Vanessa Kramer ; PCL 
Presses Centrales Lausanne SA ; Peak Advisory, 
Vevey ; Pharmacie de Grandson ; Sentinelles Fribourg. 

Hôpitaux et Centres de santé 

Burkina Faso 
Centre hospitalier universitaire Bogodogo ;  
Centre hospitalier universitaire Yalgado Ouedraogo 
(CHUYO) ; Centre médical pédiatrique Persis, 
Ouahigouya ; Centre médical protestant 
Schiphra ; de nombreux centres médicaux  
(cliniques, centres hospitaliers régionaux, centres 
avec antenne chirurgicale, services sociaux, missions 
catholiques, etc.) du pays ; Hôpital Charles de 
Gaulle ; Hôpital Saint Camille de Ouagadougou 
(HOSCO) ; Nouvelle polyclinique du centre ; Secours 
dentaire Burkina Faso (SDBF).

Madagascar 
CAM, Centre d’appareillage de Madagascar, 
Antananarivo ; Centre hospitalier universitaire 
– Mandrosoa Anjanamasina ; CSB II Anosiala - 
Ambohidratrimo ; Centrale d’achats de médicaments 
Salama ; Laboratoire d’Anosy Avaratra ; HJRB,  
Hôpital Joseph Raseta de Befelatanana, 
Antananarivo ; HJRA, Hôpital Joseph Ravoahangy 
Andrianavalona, Antananarivo ; Hôpital des enfants 
Tsaralalana et Ambohimiandra.

Niger
Centre bucco-dentaire de Zinder ; Clinique la Magia 
Niamey ; Clinique Nandou Zinder ; CURE Hôpital des 
enfants de Niamey ; Hilfsaktion noma e. V. ; Hôpital 
national de Niamey ; Hôpital national de Zinder 
(HNZ) ; Pharmacie Annour Zinder.

Sénégal
Centre Cardio-Pédiatrique CUOMO ; Centre des 
aveugles de Mbour ; Centre hospitalier 
de l’Ordre de Malte (CHOM) ; Clinique 
Bilbassi ; Clinique Mame Diarra ; de nombreux 
Centres de santé ; Hôpital Dala Jam ; Hôpital Fann ; 
Hôpital Grand Mbour et pharmacie ; Hôpital Idrissa 
Pouye ; Hôpital pour enfants de Diamniadio ; 
Hôpital Principal ; Hôpital régional de Thiès ; Hôpital 
Saint Jean de Dieu à Thiès ; Pharmacie Pasteur ;  
Pharmacies: Darou Salam, Mame Diarra,  
Maurice Fall, Mbouroises, Pape Cheikh Diagne ; 
Urgences 24.

Soins en Suisse
CHUV, Centre hospitalier universitaire vaudois ;  
Dr Jean-Michel Noverraz, dentiste et tous nos 
bénévoles convoyeurs et visiteurs ; Hôpital 
Riviera Chablais à Rennaz, service de pédiatrie et 
de médecine adulte ; Hôpitaux universitaires de 
Genève (HUG) ; La Maison de Terre des hommes 
valais, Massongex.

Associations, ONG, structures 
privées et publiques 

Burkina Faso – programme fistules 
obstétricales 
Fondation Genevoise pour la formation et la recherche 
médicales (GFMER) ; Fonds des Nations unies pour  
la population (FNUAP).

Remerciements



37

Burkina Faso – Niger – Soins en Suisse 
Caritatis Stiftung, Vaduz ; Fondation Alfred  
& Eugénie Baur ; Fondation André & Cyprien ;  
Fondation Coromandel ; Fondation de l’Oliphant ;  
Fondation des retraites spirituelles de la 
communauté de Grandchamp ; Fondation Ernest  
Lory-Henchoz ; Fondation Le Solstice Suisse ; 
Fondation Lumilo ; Fondation Meg & Charlotte  
Renard ; Fondation Pierre Demaurex ; Fondation 
Stanislas ; Fondation Takoha  E&D Wanner ; Fonds 
de soutien Migros ; Fribourg Foundation for 
Children ; Reformierte Kirchgemeinde Umiken ;   
Stiftung Sonnenschein ; Schroder Stiftung ;  
plusieurs communes romandes et alémaniques.

Divers partenaires 
institutionnels 
Burkina Faso et Niger
Agence française du développement (AFD) via La 
Chaîne de l’espoir ; Association d’Entraide des 
mutilés du visage (AEMV) ; Association Ensemble 
pour eux (EPE) ; Association Persis Valais et Persis 
Burkina ; Association Yara LNC ; Autorités politiques, 
administratives et traditionnelles ; Aviation sans 
frontières (ASF) ; Bilaadga ; Canton de Bâle-Ville ; 
Communes genevoises et vaudoises ; École nationale 
de santé publique de Zinder (ENSP) ; Établissement 
scolaire Au Cœur du Niger ; Établissement scolaire  
CSP St-Joseph Zinder ; Fédération NoNoma ;  
Fondation Hirzel ; Gryk Zinder ; Human Appeal 
International (HAI) ; La Chaîne de l’espoir ; La Voix 
du paysan ; Médecins Sans Frontières Suisse (MSF) ;  
Niger-Amitié ; Noma-Hilfe Schweiz ; Physionoma ; 
Pour la promotion de la chirurgie réparatrice (PPCR) ;  
Programme national de lutte contre les maladies 
bucco-dentaires et le noma (PNLN) ; Radio Manedga ;  
Radio Munyu ; Radio Palabre ; Radio Salaki ; Radio 
Vénégré ; République et Canton de Genève (à  
travers Les Amis de Sentinelles) ; Service de santé 
bucco-dentaire et de lutte contre le noma, Burkina 
Faso ; Smile Train ; Studio Yafa ; Terre des Hommes 
Valais, Massongex ; Ville de Genève (à travers Les  
Amis  de Sentinelles).

Colombie 
Académie de musique de Montreux ; Alcaldía de 
Amagá ; Ciudad Don Bosco ; La Clarita (Amagá) ; 
Comfama ; Comisarias de familia de Angelópolis y de 
Amagá ; Corporación Autónoma Regional del Centro 
de Antioquia – Corantioquia ; Corporación Equina 
de Amagá ; Cueros Vélez ; Epama ; Escuela Normal 
Superior de Amagá ; Federación Antioqueña de 
ONGs (FAONG) ; Ferretería de Minas ; Fondation 
Charles Haimoff ; Fundación Sumando Amor ;  
Grupo –  La Alegría Tercera Edad ; Hospital San 
Fernando de Amagá ; Instituto educativo de Minas 
y de La Clarita ; Jaiverde ; Jesus Misericordioso ;  
Ludoteca Municipal de Amagá ; Mercaminas ; Mesa  
de Infancia, Adolescencia y Familia ; A paso de 
Tortuga ; Sanimax ; Secretaria de la salud, cultura 
y el deporte de Amagá ; Sena ; Senuat, Huevos 
Kokovo ; Unidad de Atención Integral de Amagá – 
UAI ; Universidad de Caldas.

Madagascar
Gouvernement de la République de Madagascar, 
représenté par le Ministère des Affaires Étrangères 
(Accord de siège n°3390), le Ministère de la Santé, 
le Ministère de la Justice et de l’Administration 
pénitentiaire, le Ministère de la Jeunesse et des 
Sports, les différents cabinets des juges pour 
enfants et des juges d’instruction, ainsi que le 
Service social du tribunal auprès du Tribunal de 
Première Instance d’Anosy ; Police des Mineurs et 
des Mœurs – PMPM Anosy et Tsaralalana.

Akamasoa Ambohimahitsy et Tolojanahary ;  
Alliance française ; Ambassade de Suisse ;  
Aumônerie catholique des prisons Tana ;    
Association Akamasoa ; Association Betania – 
Ankasina ;  Association Grandir Dignement ;  
Association Koloaina et Kozama ; Association  
Les Journées d’Orthopédie à La Réunion ;  
Association Madagasikara Namako ; Association 
Manaode – Andravoahangy ; Association 
Parrainage Madagascar ; Association pour 
la Sauvegarde et la Protection de l’Enfance 
(ASPE) ; ATD Quart Monde ; Centre Aina  
Enfance et Avenir – Malaza ;  Centre d’aide  
intégré  pour le travail – La Source ; Centre  de 
formation Malinjo Andrefanambohijanahary ; 
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Centre de formation professionnelle (CFP) – 
Antsirabe ; Centre de Formation Ijely : formation 
en agri-élevage ; Centre Enfant de Soleil – 
Itaosy ; Centre Fiarenana – Fieferana ; Centre 
Notre Dame de Clairvaux, Ivato (CNDC) ; Centre 
NRJ (Nouveau relais jeunes) ; Centre Sainte 
Marie – Mahamasina ; Centre Tsiry (formation 
en école ménagère) ; CFAE – Andavamamba ;  
CNFPPSH – Ampandrianomby ; Conseil de 
Développement d’Antohatapenaka (CDA) ; Consulat 
de Monaco à Madagascar ; Congrégation des Filles 
du Cœurs de Marie, Antsirabe ; Congrégation 
des Pères salésiens ; Congrégation des Pères 
Spiritains ; Congrégation des sœurs du Bon 
Pasteur ; Congrégation des sœurs FMA ; Congrégation 
des sœurs Missionnaires de la Charité – 
Androhibe ; Congrégation des sœurs Notre Dame de 
la Salette, Andraimasina ; Congrégation des sœurs 
contemplatives Ivato ; Congrégations des sœurs 
Filles de la sagesse et les encadrants de l’internat à 
Analavory ; Ecpat Madagascar ; Enda Océan Indien ; 
Entreprises franches dans le secteur textile ; Graines 
de Bitume ; GRET ; Institut supérieur de travail social 
(ISTS) ; SOS Village d’enfant.

République démocratique du Congo
Adrien Cishugi (aumônier des prisons de Bukavu) ; 
APEC (Action psychosocio-éducative en faveur des 
enfants et adultes en conflit avec la loi) ; Association 
Un seul but (Marin, Neuchâtel) ; Caritas Bukavu ; Centre 
Hospitalier de Lwiro ; centres de santé de Mbobero, 
Nyandja, Ihimbi, Bwirembe, Mugeri et Nshonga-
Cibugirhi ; Chaîne du bonheur ; CICR ; Confédération 
Monde des Artisans (CMA) ; Détention Sud-Kivu ; 
Division provinciale de la justice et garde des sceaux ; 
Don Bosco Bukavu ; Foyer Ek’ Abana (Archidiocèse de 
Bukavu) ; Fraternité Sans Frontières ; Hôpitaux : 
hôpital de référence de Ciriri, de Nyantende, de la 
Fomulac Katana, de Walungu (FSKI), de Mukongola, de 
Kavumu-Karhanda, zone de santé d’Ibanda ; Mamas 
for Africa ; Organisation internationale V-Day (Cité de la 
joie, Bukavu) ; Orphelinat Bethlehem de Maman Sifa ; 
Prison centrale de Bukavu ; Vivere.

Sénégal
AEMO (Action éducative en milieu ouvert), 
Mbour ; Association des Bajenu Gokh (Marraines de 
quartiers) ; Association des délégués de quartier ; 
Association des Imams de Mbour ; Association des 
relais communautaires ; Bureau des passeports 
à Dakar - DAF (Direction de l’autonomisation des 
fichiers) ; CDPE ; Centre des handicapés à Mbour ; 
les enseignants des écoles préscolaires, primaires et 
secondaires du département de Mbour, de Fatick 
et de Kaolack; Inspection de l’éducation et de la 
formation ; JED (Jeunesse et Développement) ; LDS 
Charities ; Marple Afrique Solidarité, Saly ; Mbour ; ONG 
Espoir de demain ; ONG Joie des enfants ; ONG Pour 
une enfance ; Préfecture ; Service de l’action sociale ; 
Service du Développement communautaire ; Sœurs 
de Sokone ; Sourire ; Sourire d’enfants du Sahel ; 
Thiès ; Tribunal de grande instance de Mbour.
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Sentinelles remplit  
sa mission grâce au soutien  
et à la mobilisation de chacun  
et de chacune.



Banque Cantonale Vaudoise, Lausanne 
BIC / Swift BCVLCH2LXXX 
Clearing 767

Compte Francs suisses  : IBAN CH12 0076 7000 S045 9154 0 
Compte Euros  : IBAN CH14 0076 7000 T511 2794 9 
Postfinance : IBAN CH16 0900 0000 1000 4497 9

Nous exprimons notre profonde gratitude  
à tous nos donateurs, partenaires, bénévoles  
et amis qui soutiennent si fidèlement l’action  
de Sentinelles et sans lesquels tout ce travail  
ne pourrait être accompli ! 

www.sentinelles.org


